
CRITIQUE,  festival.  78ème
Festival d’Art lyrique d’AIX-
EN-PROVENCE,  Théâtre  de
l’Archevêché,  le  2  juillet
2026.  MOZART  :  La  Flûte
enchantée. M. Peter, Y. Fang,
S. Devieilhe, S.M. Plum, B.
Sherratt… Clément Cogitore /
Leonardo Garcia Alarcon

L’ouverture du Festival d’Art Lyrique d’Aix-en-
Provence est un rendez-vous sacré. On y vient avec
l’espérance de voir fleurir l’esprit des Lumières

sous le ciel provençal, porté par la grâce
mozartienne. Hélas, pour cette 78ème édition, le

sortilège n’a pas opéré avec cette nouvelle
production de La Flûte enchantée de W. A. Mozart,

portée par le duo Clément Cogitore / Leonardo
Garcia Alarcon. Et si la soirée ne sombre pas dans
le fiasco total, elle laisse néanmoins un goût de

poudre aux yeux, et d’une occasion manquée.
 

On savait Clément Cogitore capable de transfigurer un chef-
d’œuvre  –  ses  Indes  galantes  au  Palais  Garnier  avaient
électrisé  l’Opéra  de  Paris  par  leur  intelligence
chorégraphique et leur audace colorée. On l’attendait donc
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avec curiosité sur ce terrain mozartien, espérant qu’il y
déploierait la même verve. Hélas, son parti pris semble avoir
été  de  compliquer  l’évidence.  Là  où  la  Flûte  appelle  la
clarté, il répond par l’enchevêtrement ; là où elle réclame le
mouvement,  il  propose  l’accumulation.  Sa  mise  en  scène,
touffue, bavarde, souvent illisible, empile les idées sans les
articuler.  On  cherche  en  vain  un  fil  conducteur,  une
cohérence, un élan : à la place, un fatras d’effets qui se
neutralisent, une esthétique fourre-tout qui finit par lasser
plus qu’intriguer. On songe presque à un gâchis, tant l’écrin
du Théâtre de l’Archevêché méritait mieux qu’une lecture aussi
empesée et opaque.

Dans la fosse, l’attente était tout aussi grande. Leonardo
Garcia Alarcon n’est pas un chef ordinaire, et nous avions
salué avec l’éclat qu’elles méritaient les Vêpres de la Vierge
de Monteverdi, données un mois plus tôt par le chef suisso-
argentin  en  ouverture  du  Festival  Monteverdi  de  Crémone,
vécues par nous comme un orage sacré, tout en fougue et en
contraste. A Aix ce soir, rien de tel. A la tête de sa Capella
Mediteranea, sa direction musicale, trop lisse, trop policée,
appesantit un peu plus un spectacle déjà plombé par la mise en
scène. Les couleurs mozartiennes, si vibrantes de vie et de
mort, d’ombre et de lumière, s’étalent sans relief, sans pic,
sans ce feu intérieur qui fait pourtant le prix de cette
partition. L’orchestre sonne juste, certes, mais sans grande
âme, et l’ensemble manque cruellement de ce souffle dramatique
qui transforme une belle exécution en révélation. Par bonheur,
ce manque de souffle ne concerne pas le Chœur de Chambre de
Namur, dont le chef est également le directeur. La formation
belge déploie une homogénéité vocale et une cohésion rythmique
dont on ne peut que saluer la qualité. Jusque dans les danses
qu’il exécute – et qui, chose rare, ne sombrent pas dans
l’approximation chorégraphique – le chœur conserve une rigueur
et  une  énergie  communicatives  qui  mettent  en  lumière  le
travail de fond, exigeant et minutieux, qui a été mené en
coulisses.  Ses  interventions,  qu’il  s’agisse  des  chœurs
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d’initiés ou des moments plus festifs, apportent une densité
sonore et dont l’orchestre, en comparaison, semble parfois
bien pâle.

 

 

Côté plateau, la déception se nuance toutefois de quelques
échappées belles, mais certains éléments de la distribution
vocale peinent à convaincre. L’un des plus grands espoirs de
la soirée reposait évidemment sur l’incarnation de la Reine de
la Nuit par Sabine Devieilhe. Icône du répertoire baroque, on
l’imaginait transpercer l’air chaud de la Provence de ses
aigus  stellaires.  Hélas,  si  la  prouesse  vocale  demeure
techniquement  intacte,  l’interprétation  peine  à  convaincre
pleinement. Le fameux « Der Hölle Rache » est ici exécuté avec
une précision d’orfèvre, mais l’on reste sur sa faim : la
folie  vengeresse  du  personnage  semble  contenue,  comme
prisonnière des artifices scéniques. Là où l’on attendait une
reine incandescente, presque dangereuse, on perçoit davantage
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une  exécutante  zélée  qu’une  tragédienne  habitée.  Cette
impression d’un rôle plaqué sur la partition est d’autant plus
frustrante que l’on sait la soprano capable de bien plus de
feu dans d’autres répertoires. Le charme opère ponctuellement,
mais la magie noire, elle, reste aux abonnés absents, victime
d’une  direction  d’acteurs  qui  semble  avoir  étouffé  la
dimension  tellurique  du  personnage.

Le Tamino du ténor suisse Mauro Peter laisse également une
impression plutôt tiède. Certes, il possède incontestablement
une émission soignée, un legato élégant qui flatte l’oreille
dans les passages plus méditatifs du rôle, notamment l’air «
Dies Bildnis ist bezaubernd schön », où il déploie un chant
d’une courtoisie presque aristocratique. Mais cette politesse
vocale, justement, finit par desservir le personnage : là où
l’on  attend  l’ardeur  juvénile,  l’élan  chevaleresque,  la
métamorphose intérieure du prince en quête de vérité, on se
heurte  à  une  interprétation  trop  lisse,  trop  propre,  qui
manque singulièrement de panache et de densité dramatique. La
mise en scène touffue de Clément Cogitore ne l’aide évidemment
pas : le résultat est un Tamino en pilotage automatique, dont
la voix, certes homogène, peine à s’imposer dans les moments
de plus grande intensité, comme le duo final avec Pamina, où
l’on  attendait  davantage  de  flamme  partagée.  Faute  de
caractère affirmé, son interprétation reste en surface : on
admire la tenue, on salue la correction, mais on ne vibre
guère.

Heureusement, quelques phares éclairent cette nuit tiède, à
commencer  par  Sean  Michael  Plum,  en  Papageno  lumineux  et
bondissant. Dès son entrée, l’oiseleur américain insuffle une
énergie vitale qui contraste radicalement avec la pesanteur
ambiante.  Son  chant,  d’une  rondeur  et  d’une  projection
naturelles, sert à merveille ce personnage truculent : chaque
phrase  est  habitée,  chaque  geste  est  juste,  chaque  note
respire la joie de vivre. Mais ce n’est pas qu’un bouffon de
talent  :  Plum  sait  aussi  faire  passer  l’humanité  du



personnage, sa naïveté touchante, sa peur panique devant les
épreuves, son désir viscéral de trouver l’amour. Son duo avec
Papagena, notamment, est un petit chef-d’œuvre de complicité
et de légèreté.

Ying Fang, ensuite, en Pamina frémissante. Quelle révélation
que cette jeune soprano chinoise ! Sa voix, d’une limpidité
cristalline, possède un vibrato à peine esquissé qui la rend
infiniment touchante. Don son dernier air, « Ach, ich fühl’s
», elle captive le public par une intensité rare : chaque
soupir, chaque silence, chaque inflexion traduit le désespoir
et  l’abandon  de  la  jeune  princesse  avec  une  pudeur
bouleversante. Son timbre, à la fois fragile et puissant,
semble  flotter  au-dessus  de  l’orchestre  comme  une  plainte
venue d’ailleurs. Mais Ying Fang n’est pas qu’une voix : sa
présence scénique, tout en retenue et en émotion contenue,
fait de Pamina un personnage d’une vérité désarmante, dont le
malheur et la résilience touchent au cœur. Elle est, sans
conteste, la révélation vocale de cette production aux côtés
de  Sean  Michael  Plum,  et  l’on  sort  de  la  salle  en  se
promettant de suivre de près son irrésistible ascension.

Brindley Sherrat, enfin, en Sarastro empreint de noblesse et
d’autorité.  Le  baryton-basse  britannique  incarne  le  grand
prêtre avec une solennité qui n’a rien d’empesé. Sa voix,
d’une ampleur et d’une profondeur rares, descend dans les
graves  avec  une  aisance  confondante,  déployant  un  timbre
chaleureux  et  paternel  qui  impose  le  respect  sans  jamais
écraser. Ses airs, notamment « O Isis und Osiris », sont des
moments de pure plénitude sonore : on est saisi par la majesté
du chant, par cette autorité bienveillante qui semble émaner
de chaque note. 

 



 

Les Comprimari offrent également quelques belles surprises. On
retiendra notamment la Papagena d’Emma Fekete, dont le timbre
frais  et  charmant  répond  avec  une  malice  bienvenue  aux
facéties  de  son  turbulent  Papageno.  Leur  duo  final,  seul
moment  de  véritable  légèreté  de  toute  la  représentation,
apporte  une  bouffée  d’air  réjouissante  dans  ce  fatras
scénique. Côté cortège des Trois Dames, la mayonnaise prend en
demi-teinte.  Si  la  jeune  Alix  Le  Saux  et  Ashley  Dixon
déploient des moyens honorables, elles peinent à exister face
à la présence vocale plus imposante d’Adriana Bignagni Lesca,
dont le timbre capiteux et le métal généreux éclipsent quelque
peu ses deux partenaires, et  l’équilibre de l’ensemble en
souffre  forcément.  En  revanche,  le  Monostatos  de  Rodolphe
Briand constitue l’une des bonnes surprises de la soirée. Le
ténor français incarne le vilain Maure avec une insolence
jouissive,  un  mordant  vocal  et  une  présence  scénique  qui
tranchent nettement sur la mollesse ambiante. Le rôle lui va
comme un gant, et l’on se prend à espérer qu’il ait davantage
d’occasions de briller dans des emplois similaires.
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Plus inattendu, l’Orateur d’Edwin Crossley-Mercer ne laisse
personne indifférent, bien au contraire. Là où ce personnage
sacrifie souvent à la solennité hiératique, le baryton lui
insuffle  une  humanité  profonde,  une  bienveillance  presque
paternelle qui touche et contraste avec l’abstraction du reste
de la mise en scène. Sa prestation, sobre et habitée, rappelle
à elle seule ce que peut avoir de réellement émouvant cet
opéra lorsqu’on cesse de l’encombrer d’intentions superflues.
Enfin, les comparses que sont Damien Pass et Jonghyun Park
complètent avec une solidité exemplaire le plateau vocal des
adultes,  tandis  que  les  Trois  enfants  solistes,  issus  du
Knabenchor der Chorakademie de Dortmund, font preuve d’une
tenue  d’ensemble  exemplaire.  Leurs  voix  claires  et  pures,
d’une  justesse  imperturbable,  traversent  la  complexité
scénique avec une simplicité désarmante. Là où les adultes
s’embourbent dans les strates d’une mise en scène trop sage,
ces jeunes interprètes rappellent, par leur fraîcheur et leur
discipline, l’essence première de l’œuvre : un conte musical
qui parle à l’enfance du monde. Leur apparition, brève mais
lumineuse, est sans doute l’un des rares instants de grâce
véritable du spectacle.

Au  terme  de  la  soirée,  on  se  surprend  à  applaudir  par
politesse  plus  que  par  conviction,  et  il  ne  laissera  pas
grande trace de ce spectacle dans la mémoire du festival,
sinon  celle  d’une  promesse  non  tenue.  Le  public  aixois,
habitué  aux  fulgurances,  repart  avec  cette  sensation
désagréable d’avoir assisté à un spectacle qui, à force de
vouloir tout dire, n’a finalement rien raconté…

 

 

__________________________________________

CRITIQUE, festival. 78ème Festival d’Art lyrique d’AIX-EN-
PROVENCE, Théâtre de l’Archevêché, le 2 juillet 2026. MOZART :



La Flûte enchantée. M. Peter, Y. Fang S. Devieilhe, B.
Sherratt… Clément Cogitore / Leonardo Garcia Alarcon. Crédit

photographique © Jean-Louis Fernandez

 

 

LIVE STREAMING opéra. MOZART
: Die Zauberflöte (La Flûte
enchantée) sur ARTE TV, sam
11  juillet  2026.  Clément
COGITORE  /  Leonardo  Garcia
ALARCON

Pour sa première mise en scène d’opéra au Festival
d’Aix-en-Provence, Clément Cogitore s’empare du

chef d’œuvre de W. A. Mozart pour en délivrer « un
requiem lumineux à l’enfance« . La nouvelle

production est ainsi retransmise en léger différé
du Théâtre de l’archevêché à Aix en Provence.

 

Le  conte  merveilleux  de  Mozart,  créé  à  Vienne  quelques
semaines  avant  sa  mort  en  1791,  est  transposé  dans  une
histoire  collective,  du  XXe  siècle  à  nos  jours.  Dans  les
ruines de la guerre, la communauté qu’il met en scène rêve
d’un avenir meilleur et d’un monde en paix. Qu’il s’agisse
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d’opéra (Les Indes galantes), de cinéma (Goutte d’or), de
documentaire  (Braguino)  ou  d’art  contemporain
(« Ferdinandea, l’île éphémère » au Mucem jusqu’en septembre
2026), Cogitore inscrit sa vision à la frontière du mythe et
de la réalité, et questionne la possibilité d’inventer des
récits destinés à faire société dans notre monde contemporain.

 

____________________________
VOIR le streaming opéra

MOZART : Die Zauberflöte (La Flûte enchantée)
Sur ARTE et arte.tv samedi 11 juillet 2026 à 22h30

Disponible en ligne pendant 3 ans
En REPLAY jusqu’au 11 juillet 2029

 

À travers La Flûte enchantée,  il explore, séquences vidéo à
l’appui,  plusieurs  fictions  de  la  modernité,  …  celles  du
progrès technologique, de la croissance illimitée, auxquelles
une part de l’humanité a cru pendant des décennies, justifiant
la prédation et la destruction du vivant.

En fosse, le chef Leonardo García-Alarcón, déjà à la baguette
de ses Indes galantes, dirige un brillant casting, dont le
ténor Mauro Peter et la soprano Sabine Devieilhe, qui tient
ici, pour la neuvième fois de sa carrière, le redoutable rôle
de  la  Reine  de  la  nuit,  entité  maternelle,  faussement
bienveillante, vraie manipulatrice, au pouvoir toxique.

Singspiel en deux actes de Wolfgang Amadeus Mozart (France,
2026, 2h50mn).          Livret : Emanuel Schikaneder Direction
musicale : Leonardo García-Alarcón
Mise en scène : Clément Cogitore Scénographie : Alban Ho Van
Avec : Brindley Sherratt, Sabine Devieilhe, Mauro Peter, Sean
Michael Plumb, Ying Fang, Emma Fekete, l’Orchestre Cappella
Mediterranea, le Chœur de chambre de Namur, Knabenchor der
Chorakademie Dortmund



Productions, Théâtre de la ville de Luxembourg, Opera Ballet
Vlaanderen  –  Enregistré  le  11  juillet  2026  au  Théâtre  de
l’Archevêché

Entretien avec Clément Cogitore

Projections  dans  le  cadre  du  Festival  :  le  16  juillet  à
Marseille  (MUCEM),  le  16  juillet  à  Rousset  (salle  Emile
Ventre), le 17 juillet à Aix-en-Provence (Parc Vendôme), le 17
juillet  à  Septèmes-les-Vallon  (salle  Jean  Ferrat),  le  19
juillet à Roquefort les Pins (Le Pavillon Bleu), le 21 juillet
à  Miramas  (Théâtre  des  Colonnes),  le  25  juillet  à  Saint-
Saturnin-lès-Avignon (La Pastourelle), le 11 août à Peynier
(Médiathèque), le 13 août à L’isle-sur-la-Sorgue (Ciné sur la
Sorgue),  le  25  septembre  à  Venelles  (Pôle  culturel
L’Etincelle)  et  également  à  Cucuron  (Le  Cigalon,  date  à
venir).

 

 

___________________________

STREAMING opéra. MOZART : Die Zauberflöte (La Flûte enchantée)
sur ARTE TV, sam 11 juillet 2026. Clément COGITORE / Leonardo

Garcia ALARCON. Crédit photo (c) Droits réservés

 

 

CRITIQUE, opéra. LILLE, Opéra

https://www.classiquenews.com/critique-opera-lille-opera-de-lille-le-9-mai-2026-mozart-la-flute-enchantee-suzanne-andrade-et-barrie-kosky-riccardo-bisatti/


de  Lille,  le  9  mai  2026.
MOZART : La Flûte enchantée.
Suzanne  Andrade  et  Barrie
Kosky / Riccardo Bisatti

A l’Opéra de Lille, la féérie visuelle imaginée
par Suzanne Andrade et Barrie Kosky revisite La

Flûte enchantée de W. A. Mozart, accueillie par un
succès public chaleureux, comme ailleurs dans le

monde : malgré quelques réserves sur les
conséquences dramaturgiques du concept,

l’imaginaire dédié au cinéma muet expressionniste
allemand des années 1920 séduit par sa fantaisie

délurée et accessible à tous – petits comme
grands.

 

La Flûte enchantée figure parmi les cinq opéras les plus joués
au monde, toutes langues confondues, et reste le premier donné
en  langue  allemande.  Entre  théâtre  populaire  et  élévation
philosophique, son livret foisonnant conjugue des références
maçonniques  et  des  figures  symboliques  telles  qu’Isis  et
Osiris, tout en incluant des éléments plus problématiques pour
une lecture contemporaine, de la misogynie à la promotion du
patriarcat. Comment rendre lisible cette complexité sans en
trahir l’esprit, ni en alourdir le propos ?

Confronté  à  ces  questionnements,  Barrie  Kosky,  ancien
directeur général de la Komische Oper Berlin (2012-2022) – et
déjà applaudi in loco dans Semele de Haendel en 2022 -, a
choisi une approche originale centrée sur la simplification
des enjeux, sous forme de conte initiatique. La principale
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novation vient du remplacement des dialogues parlés par des
intertitres  à  la  manière  des  films  muets,  accompagnés  au
pianoforte (extraits des Fantaisies K. 397 et K. 475 du même
Mozart). Le spectateur gagne ainsi en rythme ce qu’il perd en
compréhension  des  références  précitées  (toujours  présentes
dans le texte chanté), dont l’explicitation du sens apparaît
dès lors contournée. L’idée s’avère brillante en ce qu’elle
évite  les  tunnels  parlés,  parfois  mal  servis  par  les
chanteurs,  mais  réduit  l’épaisseur  psychologique  des
personnages, en particulier ceux dévolus au contraste comique.
Ainsi de Papageno et Papagena, qui perdent l’essentiel de leur
place  de  contrepoids  populaire  et  terrien  face  au  chemin
d’élévation spirituelle et intellectuelle emprunté par Tamino.

D’où  vient  pourtant  que  le  spectacle  fascine,  à  l’instar
d’autres productions de Barrie Kosky, tout aussi audacieuses
dans les transformations opérées (voir notamment sa Carmen à
Francfort)  ?  Le  concept,  imaginé  avec  Suzanne  Andrade,
consiste à plonger le spectateur dans un maëlstrom d’images
animées,  projetées  sur  un  unique  mur  blanc,  dans  lequel
s’insèrent  les  chanteurs  à  la  manière  d’automates.  La
réalisation technique virtuose impressionne par sa précision
millimétrée,  autant  que  par  l’imaginaire  visuel  d’une
incroyable  richesse  dans  la  variété  de  ses  emprunts,  en
hommage à l’âge d’or du cinéma muet au début du XXe siècle.
Toute une série d’icônes emblématiques est ainsi convoquée, du
vampire  Nosferatu  à  Betty  Boop  (inspirée  de  l’actrice
américaine  Louise  Brooks),  en  passant  par  Buster  Keaton.
L’exagération  et  la  déformation  des  perspectives,
caractéristiques  de  l’expressionnisme,  s’accompagne  quant  à
elle  d’une  stylisation  du  graphisme,  avec  quelques  ajouts
issus de l’Art nouveau et de l’Art déco. Quelques éléments
propres au cabaret viennent aussi rythmer l’ensemble, en un
humour bon enfant et souvent inattendu dans ses assemblages
poétiques et surréalistes.

 



 

Face à cette réussite visuelle, le plateau vocal réuni se
montre de haute tenue, jusque dans le moindre second rôle.
Ainsi du Tamino au chant éloquent de Mingjie Lei, dont la voix
blanche séduit par sa clarté d’articulation et son opulent
médium. La Pamina de Natasha Te Rupe Wilson n’est pas en reste
dans l’élégance des phrasés, soutenus par une attention au
texte.  On  apprécie  également  le  timbre  gourmand  et
parfaitement  projeté  de  Jarrett  Ott  (Papageno),  dont  la
réduction du rôle parlé ne peut malheureusement lui offrir
toutes  les  ressources  drolatiques  attendues.  La  voix  plus
légère de Regina Koncz (La Reine de la Nuit) se régale des
vocalises, d’une souplesse aérienne, sans donner une dureté
excessive à son interprétation. Adrien Mathonat (Sarastro) se
distingue  quant  à  lui  par  sa  noblesse  de  phrasés,  tandis
qu’Elmar  Gilbertsson  apporte  à  Monostatos  une  palette  de
couleurs  étonnamment  variée  pour  ce  rôle,  souvent  plus
ténébreux.

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2026/05/55252615312_688848cb15_b.jpg


Enfin, le jeune Riccardo Bisatti (né en 2000) anime la soirée
d’un geste aussi élégant qu’allégé, malgré quelques traits
appuyés  dans  les  tutti  lors  de  l’ouverture.  Surtout,  sa
capacité à ne jamais couvrir le plateau s’accompagne d’une
sensibilité admirablement différenciée pour alterner entre les
tempéraments tragique et comique.

 

________________________________________________
CRITIQUE, opéra. LILLE, Opéra national de Lille, le 9 mai
2026. MOZART : La Flûte enchantée. Mingjie Lei (Tamino),
Natasha Te Rupe Wilson (Pamina), Jarrett Ott (Papageno),

Regina Koncz*, Alma Ruoqi Sun (La Reine de la Nuit), Adrien
Mathonat (Sarastro, L’Orateur), Elmar Gilbertsson

(Monostatos), Judith Fa (Papagena), Galina Ermakova
(pianoforte), Chœur de l’Opéra de Lille, Virginie Déjos
(Cheffe de chœur), Orchestre National de Lille, Riccardo

Bisatti (direction musicale) / Suzanne Andrade et Barrie Kosky
(mise en scène). A l’affiche de l’Opéra national de Lille, à

Lille, jusqu’au 26 mai 2026. Crédit photographique (c)
Frédéric Iovino
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OPÉRA SUR ÉCRAN, mer 18 juin
2025. ANGERS, NANTES, RENNES
(Pays  de  la  Loire  et
Bretagne). MOZART : La Flûte
enchantée  (Mathieu  Bauer  /
Nicolas Ellis). Elsa Benoît,
Nathanaël  Tavernier,  Lila
Dufy ……

Opéra des plus populaires et d’un
raffinement irrésistible, alliant grâce,

féerie mai aussi drame et légende
philosophique, le dernier opéra de

Mozart, La Flûte enchantée (1791) ne
cesse de faire rêver tout en édifiant par
son sujet lumineux voire éblouissant : à
travers le cheminement du couple Tamino

et Pamina, s’incarnent les valeurs
héritées du Siècle des Lumières :

courage, noblesse, loyauté, persévérance…
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et amour. Le propos est la fraternité et
l’amour. Dans la production très réussie
de Mathieu Bauer, La flûte Enchantée sera

projetée en public, en plein air et
gratuitement lors d’une 6ème édition

d’OPÉRA SUR ÉCRAN…
 

 

La  nouvelle  production  mise  en  scène  par  Mathieu  Bauer
présentée d’abord à l’Opéra de Rennes, puis à l’affiche en mai
et juin 2025, d’Angers Nantes Opéra, conçue comme une féerie
foraine (LIRE notre critique de La Flûte enchantée par Mathieu
Bauer  :
https://www.classiquenews.com/angers-nantes-opera-mozart-la-fl
ute-enchantee-nouvelle-production-du-24-mai-au-18-juin-2025-
nicolas-ellis-direction-mathieu-bauer-mise-en-scene-elsa-
benoitnathanael-tavernier-florie-vali/)  sera  projetée  samedi
18 juin 2025, dans près de 80 lieux de diffusion en Pays de la
Loire et en Bretagne (à Angers, à Nantes, à Rennes…), jusqu’en
Allemagne  (15  sites  diffuseurs  en  plus  comparé  à  2024).
Evénement emblématique pour que l’opéra se démocratise et soit
accessible  au  plus  grand  nombre,  le  spectacle  est  ainsi
projeté dans le cadre de la 6ème édition d’OPÉRA SUR ÉCRANS :
la dernière représentation du samedi 18 juin est retransmise
en direct à grande échelle pour le plaisir du plus vaste
public (depuis le Grand Théâtre d’Angers : 12è représentation
du spectacle après avoir été donné à à l’Opéra de Rennes et au
Théâtre Graslin de Nantes)).

LES  PLUS  de  cette  production  déjà  applaudie  à  l’Opéra  de
Rennes : la mise en scène simple et onirique, accessible et
poétique de Mathieu Bauer ; la direction vive et détaillée de
Nicolas Ellis, pilotant l’Orchestre national de Bretagne dont
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il  est  le  nouveau  directeur  musical  ;  une  distribution
particulièrement  soignée  avec  entre  autres,  les  excellents
Damien Pass et Nathanaël Tavernier, respectivement Papageo et
Sarastro ; la prise de rôle réussie d’Elsa Benoit (Pamina),…
aux côtés du Choeur Mélisme(s)

 

___________________________________________________
MOZART : La Flûte enchantée, en allemand, surtitré en français

Durée : 3h avec 1 entracte
OPÉRA SUR ÉCRANS

Mercredi 18 juin 2025, à partir
de 20h

Diffusion sur grand écran en plein air, accès gratuit
ANGERS, Place du Ralliement

NANTES, Place Graslin
RENNES, Place de la Mairie

Et dans les villes en Pays de la Loire et en Bretagne
EN DIRECT depuis le Grand Théâtre d’Angers

 

PLUS  D’INFOS  :
https://www.angers-nantes-opera.com/opera-sur-ecrans-la-flute-
enchantee
Retransmission sur la plateforme france.tv, le site internet
de France 3 Pays de la Loire et les télévisions locales :
Télénantes  et  Angers  Télé,  LM  Tv  Sarthe,  TV  Vendée,  TVR,
Tébéo-TébéSud et Val de Loire TV
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présentation
Lire notre présentation de LA FLÛTE ENCHANTÉE par Mathieu
BAUER / nouvelle production présentée début mai 2025 à l’Opéra
de RENNES :
https://www.classiquenews.com/angers-nantes-opera-mozart-la-fl
ute-enchantee-nouvelle-production-du-24-mai-au-18-juin-2025-
nicolas-ellis-direction-mathieu-bauer-mise-en-scene-elsa-
benoitnathanael-tavernier-florie-vali/

 

 

critique
LIRE aussi notre critique de La Flûte Enchantée par Mathieu

BAUER :

ANGERS NANTES OPÉRA. MOZART : La Flûte enchantée, nouvelle
production,  du  24  mai  au  18  juin  2025.  Nicolas  Ellis
(direction),  Mathieu  Bauer  (mise  en  scène).  Elsa
Benoit,Nathanaël Tavernier, Florie Valiquette, Benoît Rameau…

C’est la nouvelle production lyrique événement de cette fin de
saison 2024 – 2025 en Bretagne et dans les Pays de la Loire :
d’abord créée à Rennes (jusqu’au 15 mai) puis reprise à Nantes

et à Angers (à partir du 24 mai), La Flûte enchantée de
Mathieu Bauer s’affiche lumineuse et facétieuse, d’autant plus

convaincante que la distribution vocale sait réjouir voire
captiver et que la mise en scène sert un propos cohérent et
juste, à mille mieux des décalages et réécritures habituels

_______________________________________________
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ANGERS NANTES OPÉRA. MOZART :
La Flûte enchantée, nouvelle
production, du 24 mai au 18
juin  2025.  Nicolas  Ellis
(direction),  Mathieu  Bauer
(mise  en  scène).  Elsa
Benoit,Nathanaël  Tavernier,
Florie  Valiquette,  Benoît
Rameau…

Dix ans que l’on n’avait pas revu La
Flûte enchantée à Nantes et Angers !

L’ultime opéra de Mozart, chef d’œuvre en
langue allemande, à la fois hautement

spirituel, humaniste et féerique, est mis
en scène par Mathieu Bauer, qui tient
beaucoup « à rester dans l’esprit du

conte et donc d’une certaine naïveté ».
De fait, l’univers réalisé sur scène, est
celui des forains dont un manège enchanté
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guide les pas des protagonistes (les 2
couples Tamino / Pamina, et Papageno /
Papagena), vers l’éblouissement final…

Après tout, ce que vivent Pamina et Tamino, Papageno et
Papagena, dépasse un peu ces jeunes gens encore bien tendres.
ne seraient-ils pas les proie d’une illusion collective dont

La Reine de la Nuit, entité spectaculaire, orchestre la
mécanique ? En guide bienveillant, et aussi au début du

spectacle, en percutant Monsieur Loyal, le mage Sarastro va
donc les prendre par la main ; il leur fait traverser des

épreuves qui prendront la forme d’une balade en train fantôme,
évoquant les élements : terre, feu, air, eau.

La brillante distribution de cette production toute fraîche
est dirigée par Nicolas Ellis, le nouveau directeur musical de

l’Orchestre National de Bretagne.

 

 

 

________________________________
NANTES – THÉÂTRE GRASLIN

5 représentations

Samedi 24 mai – 18h
Lundi 26 mai – 20h

Mercredi 28 mai – 20h
Vendredi 30 mai – 20h

Dimanche 1er juin – 16h

 

ANGERS – GRAND THÉÂTRE
2 représentations

Lundi 16 juin – 20h
Mercredi 18 juin – 20h



 

RÉSERVEZ VOS PLACES directement sur le site d’ANGERS NANTES
OPÉRA :

https://www.angers-nantes-opera.
com/la-flute-enchantee

Opéra en allemand, surtitré en français
Durée : 3 h 30, avec entracte

 

 

 

 

NOTRE AVIS… LIRE notre critique de cette nouvelle production,
réjouissante  «  féerie  foraine  »  qui  a  capté  et  cultive
l’esprit  à  la  pfois  philosophique  et  enfantin  du  Divin
Wolfgang (représentation à l’Opéra de Rennes, le 9 mai 2025):
https://www.classiquenews.com/critique-opera-rennes-le-9-mai-2
025-mozart-la-flute-enchantee-elsa-benoit-nathanael-tavernier-
damien-pass-lila-dufy-nicolas-ellis-direction-mathieu-bauer-
mise-en-scene/

 

Après un premier acte d’exposition [où aussi le prince reçoit
la Flûte magique qui permettra aux hommes de retrouver leur
humanité, sujet central de l’opéra], la seconde partie est
bien  celle  des  mutations  profondes  où  chacun  (ré)apprend
l’humanité  et  les  valeurs  maçonniques  [égalité,  vérité,
fraternité], passant symboliquement les épreuves du feu, de
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l’eau, de l’air et de la terre, dans un continuum à la fois
féerique et symbolique ; des ténèbres [marquées par l’esprit
de vengeance] à la pleine lumière finale [où la vérité est
révélée et les forces du mal (c’est à dire La reine de la
nuit, Monostatos et les 3 dames) sont démasquées. Tout cela se
voit  et  se  comprend  sans  lourdeur,  et  dans  une  joie
contagieuse grâce au travail de Mathieu Bauer, et dans le
décors réalisés dans les ateliers de l’Opéra de Rennes.

 

 

 

 

OPÉRA SUR ÉCRAN
Mercredi 18 juin 2025 (20h) : la production de La Flûte

https://www.angers-nantes-opera.com/la-flute-enchantee


Enchantée sera projetée sur grands
écrans en extérieur, et en
direct pendant la dernière

représentation scénique depuis
la scène du Grand-Théâtre
d’Angers, dans le cadre du

dispositif « Opéra sur écrans »
: projection sur tout le

territoire en plein air et en
accès gratuit – Place Graslin à
Nantes et Place du Ralliement à

Angers, mais aussi dans plusieurs lieux des Pays de la Loire /
plus d’infos :

https://www.angers-nantes-opera.com/opera-sur-ecrans-la-flute-
enchantee

Retransmission sur la plateforme france.tv, le site internet
de France 3 Pays de la Loire et les télévisions locales :
Télénantes et Angers Télé, LM Tv Sarthe, TV Vendée, TVR,

Tébéo-TébéSud et Val de Loire TV

 

_______________________________________
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RENNES, le 9 mai 2025. MOZART
:  La  Flûte  enchantée
(nouvelle  production).  Elsa
Benoit,  Nathanaël  Tavernier,
Damien  Pass,  Lila  Dufy…
Nicolas  Ellis  (direction),
Mathieu Bauer (mise en scène)

C’est la nouvelle production lyrique
événement de cette fin de saison 2024 –
2025 en Bretagne et dans les Pays de la

Loire : d’abord créée à Rennes (jusqu’au
15 mai) puis reprise à Nantes et à Angers
(à partir du 24 mai), La Flûte enchantée
de Mathieu Bauer s’affiche lumineuse et
facétieuse, d’autant plus convaincante
que la distribution vocale sait réjouir
voire captiver et que la mise en scène

sert un propos cohérent et juste, à mille
mieux des décalages et réécritures

habituels.
Photos : La Flûte Enchantée par Mathieu Bauer / Opéra de

Rennes : © Laurent Guizard
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FÉERIE FORAINE

Nathanaël Tavernier (Sarastro) et Elsa benoit (Pamina) © Louis
Guizard / Opéra de Rennes, mai 2025

 

La  vision  qui  convoque  le  monde  des  forains  –  manège
tournoyant, roue géante, barbe à papa et pommes d’amour à
l’avenant, en couleurs vives et acidulées, convoquant héros
populaires  et  techniciens,  demeure  d’un  bout  à  l’autre,
continument grave et drôle, en cela fidèle à l’esprit même du
spectacle voulu par le dernier Mozart [et son librettiste
complice  Shikaneder],  la  fusion  du  conte  féerique  et  du
parcours maçonnique se réalisant alors sans confusion.

Sarastro  –  personnage  clé  du  drame  et  qu’une  machination
illusoire voudrait présenter comme un tyran sans cœur, assure

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2025/05/flute-enchantee-nathanael-tavernier-elsa-benoit-opera-de-rennes-critique-opera-Mozart-classiquenews-c-Laurent-Guizard.jpg


d’abord, en vrai Mr Loyal, la présentation des personnages, de
l’action, de ses enjeux…. À travers des péripéties multiples,
les caractères [par ordre d’apparition : Tamino le prince,
Papageno son double comique, Pamina la belle captive…] passent
chacun autant d’épreuves décisives où les sujets en question
sont l’amour, la fraternité, la sagesse…

Après un premier acte d’exposition [où aussi le prince reçoit
la Flûte magique qui permettra aux hommes de retrouver leur
humanité, sujet central de l’opéra], la seconde partie est
bien  celle  des  mutations  profondes  où  chacun  (ré)apprend
l’humanité  et  les  valeurs  maçonniques  [égalité,  vérité,
fraternité], passant symboliquement les épreuves du feu, de
l’eau, de l’air et de la terre, dans un continuum à la fois
féerique et symbolique ; des ténèbres [marquées par l’esprit
de vengeance] à la pleine lumière finale [où la vérité est
révélée et les forces du mal (c’est à dire La reine de la
nuit, Monostatos et les 3 dames) sont démasquées.
Tout cela se voit et se comprend sans lourdeur, et dans une
joie contagieuse grâce au travail de Mathieu Bauer, et dans le
décors réalisés dans les ateliers de l’Opéra de Rennes.

 

 

OPÉRA POPULAIRE
En outre à Rennes, le rapport scène / fosse / parterre se

révèle idéal pour un spectacle qui n’oublie jamais dans son
déroulement la place du spectateur : Mozart invente

véritablement l’opéra populaire de surcroît en langue
allemande, somptueuse offrande qui prolonge et approfondit une

compréhension exceptionnellement profonde de la nature
humaine… Au début, le passage de la réalité [l’adresse de

Sarastro au public] à la féerie se réalise très simplement par
le truchement des effets de brouillard qui flotte au dessus
des spectateurs et plonge la salle soudainement dans le rêve



et l’illusion [première scène où Tamino est poursuivi par le
serpent monstrueux]. Puis en spectacle fraternel ouvert à
tous, le chœur des esclaves charmés par les clochettes de
Papageno est entonné par le public dans la salle, superbe

impression qui renoue avec l’essence populaire de l’opéra (tel
qu’il est encore vécu en Italie ou à Malte où les habitants

participent concrètement à chaque production des maisons
d’opéras).

 

Le milieu des forains et des attractions foraines compose le
cadre de la nouvelle Flûte Enchantée à l’affiche de l’Opéra de
Rennes puis de Nantes et d’Angers, en mai et juin 2025 © Louis
Guizard
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RÉJOUISSANT PLATEAU VOCAL
Ce soir, outre l’intelligence et l’humour de la mise en scène,

le spectateur a pu se délecter du chant très convaincant de
l’équipe réunie sur scène. Le quatuor Pamina / Papageno /

Sarastro / La Reine de la nuit se distingue particulièrement.

Assurant une prise de rôle attendue, la soprano ELSA BENOIT
touche  au  coeur  :  sa  PAMINA  rayonne  de  sensibilité  et
d’intensité ; l’intelligence du verbe, la finesse des phrasés,
la  subtilité  et  le  naturel  s’avèrent  superlatifs  avec  en
particulier, face à Tamino alors contraint au mutisme absolu
[l’épreuve du silence], l’air « Ach, ich fühl’s », déchirant
de sincérité et de gravité…[acte II]. En outre le compositeur
a réservé à la soprano les plus beaux duos avec Papageno [dont
celui de l’acte I, sur 2 balançoires, hymne fraternel des plus
émouvants  qui  célèbre  l’art  d’aimer  :  «  Bei  Männern  »].
PAPAGENO pour sa part est magnifiquement campé par DAMIEN
PASS,  chant  naturel  lui  aussi,  ancré  dans  le  bon  sens
populaire ; de même le SARASTRO de NATHANAËL TAVERNIER affirme
sa prestance et sa noblesse naturelle, conférant au personnage
du Grand maître du Temple, un charisme humain rayonnant. Reste
LILA DUFY qui remplace ainsi Florie Valiquette initialement
prévue : sa Reine de la nuit s’impose elle aussi par la
facilité des coloratoures, un timbre naturel aux aigus faciles
et percutants, en particulier dans le 2e air qui est celui de
la manipulation haineuse et criminelle [« Der Hölle Rache… » :
la mère exige de sa fille Pamina qu’elle tue Sarastro, ni plus
ni moins], rare et génial emploi par Mozart d’un coloratoure
stratosphérique d’un caractère rien que démoniaque.

Saluons aussi le Monostatos de BENOÎT RAMEAU, dont la verve
naturelle confère au personnage du geôlier libidineux, une
sincérité inédite quand d’ordinaire les productions soulignent
son esprit rien que caricaturalement et étroitement maléfique.
Le Tamino de MAXIMILIAN MAYER vocalement assuré, manque à
notre avis de douceur : ses aigus sont en tension et souvent



forcés ; dommage car aux côtés de la Pamina luxueuse d’Elsa
Benoit nous aurions pu applaudir un couple d’anthologie [même
si selon nous le personnage du prince est moins travaillé et
riche que celui de Papageno]. Enfin les deux hommes armés du
temple [en particulier le baryton scéniquement très à l’aise
et vocalement solide de THOMAS COISNON / l’Orateur, comme la
Papagena d’AMANDINE AMMIRATI, complètent très habilement le
plateau vocal.
Le  Chœur  Mélisme(s),  ensemble  en  résidence  à  l’Opéra  de
Rennes, sait attendrir et humaniser chacune des interventions
du Chœur comme le trio des garçons – guides bienveillants pour
Tamino  dans  son  parcours  semé  d’épreuves,  ici  tenu  par  3
jeunes filles, issus de la Maîtrise de Bretagne.

 

Les membres du Choeur Mélisme(s) incarnent les esclaves sous
la coupe de Monostatos © Louis Guizard
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Vive et précise, enjouée et facétieuse comme la mise en scène,
la  direction  du  chef  Nicolas  Ellis  réalise  l’alliance
réjouissante de l’humour et de la profondeur. Dès l’ouverture,
la clarté et la légèreté s’invitent au bal de l’intelligence
et  de  la  finesse.  Le  spectateur  séduit  dès  le  début,
(re)découvre  le  chef  d’oeuvre  mozartien  dans  sa  richesse
préservée  :  son  imaginaire  enfantin,  son  univers  féerique
parfois  terrifiant,  ses  références  maçonniques,  toute  sa
trajectoire  amoureuse  et  fraternelle  d’une  lumineuse
éloquence.  Spectacle  réjouissant.  Incontournable.

 

 

____________________________________

Encore 3 représentations à l’Opéra de Rennes : les 11, 13 et
15 mai 2025 – TOUTES LES INFOS ici :

https://www.classiquenews.com/opera-de-rennes-mozart-la-flute-
enchantee-les-7-9-11-13-15-mai-2025-florie-valiquette-elsa-
benoitnicolas-ellis-direction-mathieu-bauer-mise-en-scene/

Visitez aussi le site de l’Opéra de Rennes / page La Flûte
Enchantée  :
https://www.opera-rennes.fr/fr/evenement/la-flute-enchantee

Puis à l’affiche d’Angers Nantes Opéra à partir du 24 mai au
18  juin  2025  :
https://www.angers-nantes-opera.com/la-flute-enchantee….

Mercredi  18  juin  2025  (20h)  :  la  production  de  La  Flûte
Enchantée sera projetée sur grands écrans en extérieur, et en
direct pendant la dernière représentation scénique depuis la
scène du Grand-Théâtre d’Angers, dans le cadre du dispositif
« Opéra sur écrans » : projection sur tout le territoire en
plein air et en accès gratuit – Place Graslin à Nantes et
Place du Ralliement à Angers, mais aussi dans plusieurs lieux
des  Pays  de  la  Loire  /  plus  d’infos  :
https://www.angers-nantes-opera.com/opera-sur-ecrans-la-flute-
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enchantee
Retransmission sur la plateforme france.tv, le site internet
de France 3 Pays de la Loire et les télévisions locales :
Télénantes  et  Angers  Télé,  LM  Tv  Sarthe,  TV  Vendée,  TVR,
Tébéo-TébéSud et Val de Loire TV

 

MOZART : La Flûte enchantée par Mathieu Bauer

OPÉRA DE RENNES
Du 7 au 15 mai 2025

 

NANTES – THÉÂTRE GRASLIN

MAI
Samedi 24 – 18 h
Lundi 26 – 20 h

Mercredi 28 – 20 h
Vendredi 30 – 20 h

JUIN
Dimanche 1er – 16 h

ANGERS – GRAND THÉÂTRE

JUIN
Lundi 16 – 20 h

Mercredi 18 – 20 h
Retransmis en direct dans le cadre de l’opération « Opéra sur

écran », spectacle en direct, en plein air, accès gratuit…

Opéra en allemand, surtitré en français
Durée : 3 h 15, avec entracte

 

______________________________________
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CHÂTEAU  DE  VERSAILLES
SPECTACLES,  Opéra  Royal.
MOZART : La Flûte enchantée
(en  français),  les  27,  28,
29, 31 déc 2024, 1er janvier
2025. Hervé Niquet / Cécile
Roussat et Julien Lubek

En 1791 au Theater auf der Wieden
(Vienne), Mozart dirige la première de
son singspiel « Die Zauberflöte / La

flûte enchantée ». Le livret en allemand
d’Emanuel Schikaneder, qui signe

également la mise en scène dans son
propre théâtre, casse les codes de
l’opéra traditionnel, en italien.
L’ouvrage sait parler à un public

populaire dans sa propre langue. Succès
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immédiat : contrastes dramatiques,
séquences délirantes, oniriques (les airs

de la Reine de la nuit), la musique
irrésistible, entre justesse, sincérité,

élégance du dernier Mozart, fonde une
œuvre devenue mythique, qui suscite 100
représentations en un an, succès jamais

démenti depuis lors.
Photo : Opéra Royal de Versailles © Agathe Poupeney

 

La production présentée par l’Opéra Royal entend toucher de la
même façon le public, en adoptant le français. L’action ainsi
mise en scène par Cécile Roussat et Julien Lubek renforce la
part  onirique  voire  féerique  de  la  partition…  Sous  la
direction  du  chef  Hervé  Niquet,  fédérateur  et  engagé,  un
plateau  prometteur  défend  chaque  caractère  en  acteurs  –
comédiens accomplis : que penser de la Reine de la Nuit ? Le
prêtre  Sarastro  est-il  réellement  toxique  ?  Quel  chemin
parcourent les deux « initiés / élus » : Tamino et Pamina à
travers les épreuves qui leur sont imposées ? Et pourquoi
Papageno, l’oiseleur qui croise la route du prince Tamino,
est-il affublé d’un cadenas qui l’empêche de (trop) parler ?

 

 

_____________________________________



Wolfgang Amadeus Mozart (1756 – 1791)
LA FLÛTE ENCHANTÉE, en français

VERSAILLES, Opéra Royal
Singspiel en deux actes sur un

livret
d’Emanuel Schikaneder
(traduction française

de 1897), créé à Vienne en 1791
5 représentations

Vendredi 27 décembre 2024 · 19h | · 18h30
Samedi 28 décembre 2024 · 19h
Dimanche 29 décembre 204 · 15h
Mardi 31 décembre 2024 · 20h

Mercredi 1er janvier 2025 · 17h

INFOS & RÉSERVATIONS directement sur le site de l’Opéra Royal
de  Versailles  /  La  Flûte  enchantée  en  français  :
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/mozart-la-flute-enc
hantee/

Spectacle en français surtitré en français et anglais
Durée : 3h entracte inclus

 

Offres spéciales :
27, 28 décembre 2024, 1er janvier 2025
Tarif B : de 45 à 270€
+ Catégorie Doge

29 décembre 2024, tarif B : de 45 à 162€
31 décembre 2024, tarif A : de 63 à 286€
+ Catégorie Doge

 

distribution

Florie Valiquette, Pamina

https://www.operaroyal-versailles.fr/event/mozart-la-flute-enchantee/
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/mozart-la-flute-enchantee/
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/mozart-la-flute-enchantee/


Mathias Vidal, Tamino
Marc Scoffoni, Papageno

Julia Knecht, La Reine de la Nuit
Nicolas Certenais, Sarastro
Pauline Feracci, Papagena

Olivier Trommenschlager, Monostatos
Suzanne Jerosme, Première Dame

Lucie Edel, Deuxième Dame
Mélodie Ruvio, Troisième Dame
Alexandre Baldo, L’Orateur

Matthieu Chapuis, Premier prêtre,Homme en armure
Nicolas Brooymans, Deuxième prêtre, Homme en armure

Isaure Brunner, Marthe Davost et Alice Ungerer, Trois enfants
Le Concert Spirituel Chœur et Orchestre

Hervé Niquet, direction
Cécile Roussat et Julien Lubek, mise en scène,

scénographie, lumières
Sylvie Skinazi, costumes

SPÉCIALE SOIRÉE du 31 déc : La flûte et le Feu d’artifice
Pour célébrer la nouvelle année, passez un moment mémorable,
en famille ou entre amis, avec La Flûte enchantée à l’Opéra
Royal le 31 décembre 2024, une expérience inoubliable : le
spectacle sera couronné d’un exceptionnel feu d’artifice à
admirer depuis la Galerie des Glaces pour un instant magique

et festif. Incontournable. PLUS D’INFOS :
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/mozart-la-flute-enc

hantee/
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à venir
Prochaine  production  lyrique  événement  à  l’Opéra  Royal  de
Versailles : CARMEN de Bizet, nouvelle production, du 14 au 22
janvier 2025, avec Adèle Charte / Éléonore Pancrazi dans le
rôle-titre, aux côtés de Julien Behr / Kevin Amiel en Don
José… Choeur et Orchestre de l’Opéra Royal de Versailles –
Hervé Niquet, direction / Romain Gilbert, mise en scène :
https://www.operaroyal-versailles.fr/event/bizet-carmen/

 

 

CRITIQUE, opéra. PARIS, Opéra
Bastille, le 5 novembre 2024.
MOZART : La Flûte enchantée.
Aleksandra  Olczyk,  Nikola
Hillebrand,  Pavel  Breslik,
Mikhail  Timoshenko…  Robert
Carsen/ Oksana Lyniv

La Flûte enchantée de Robert Carsen revient à
l’Opéra Bastille. On l’y avait déjà vue en 2022,
et l’on se réjouit de la revoir. Dans le monde de
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l’art lyrique, « les » Carsen sont à consommer
sans modération. Une fois de plus, son spectacle

est très « classe ». Robert Carsen déroule
l’essentiel de son histoire dans un décor de

forêt. Grâce à la magie de la vidéo, on voit cette
forêt changer de saison en un clin d’œil, passer
du printemps à l’été, de l’été à l’automne, de

l’automne à l’hiver. De temps à autres, des vols
d’oiseaux viennent se poser sur les branches. La
flûte n’est pas seule à être enchantée. La forêt
l’est aussi. Et le public de même ! Ce spectacle
pourrait être sous-titré les « Quatre saisons de

Carsen » !
 

N’attendez pas une Reine de la nuit arrivant en chevauchant un
nuage  ou  un  croissant  de  lune  !  Elle  entre  en  scène  en
tailleur  noir,  portant  un  sac  à  main  et  des  lunettes  de
soleil. Elle a tout d’une femme du monde se rendant à des
funérailles  nationales.  L’histoire  que  nous  raconte  Robert
Carsen est plus métaphysique que féerique. Il est hanté par
l’idée de mort. Lorsqu’on n’est pas en forêt, on descend dans
des  sous-terrains  encombrés  de  cercueils.  L’évolution
vestimentaire de l’action est basique : on est vêtu en noir
dans la première partie du spectacle et en blanc à la fin,
après la réussite initiatique du couple de Tamino et Pamina et
son accès à la lumière. Dans la première partie, non seulement
la Reine et ses trois dames sont en noir, mais aussi Sarastro
et ses hommes. Tous portent même des voiles sur la tête. Tout
le monde, à la fin, apparaît dans des blancs éclatants. Une
pub de lessive pourrait s’emparer de l’image !

 

Sans  être  exceptionnelle,  la  distribution  vocale  est  très
bonne, dominée par les deux interprètes de Tamino et Papageno



. Le premier est le ténor slovaque Pavol Breslik. Le second
est le baryton russe Mikhaïl Timoshenko. Il nous réjouit toute
la  soirée.  La  Pamina  de  Nikola  Hillebrand  est  touchante.
Aleksandra Olczyk chante la Reine de la nuit avec une voix
vibrante  dont  les  vocalises  ne  coulent  pas  mais  dans
lesquelles  elle  insiste  sur  chaque  note,  rendant  son
expression  dramatique.  Jean  Teitgen  chante  Sarastro  avec
noblesse. Nicolas Cavalier est un bon Orateur. Mathias Vidal
est très à l’aise en Monostatos. Charmante intervention de
Ilanah Lobei-Torres en Papagena . Son duo Pa-pa-pa-geno-pa-pa-
pa-gena est bien sûr très attendu. Il fait toujours son ef-
fet-fet. Mention spéciale pour les deux trios des Dames de la
nuit et des enfants. Souvent, ils sont sacrifiés – surtout le
second. Ici, ils sont remarquables. Ces dames sont Margarita
Polonskaya, Marie-Andrée Bouchard et Claudia Hucke. Quant aux
enfants,  ils  ont  été  choisis  dans  la  Chorale  d’enfants
Aurelius de la ville de Calw en Bavière.

 

La direction d’orchestre d’Oksana Lyniv est efficace, même si
on l’aimerait plus allégée dans certaines répliques. A la fin,
tout  le  monde  vêtu  de  blanc  apparaît  sur  une  prairie
ensoleillée.  C’est  le  triomphe  de  la  lumière.  On  se
congratule, on se fait l’accolade, on s’embrasse. Paris n’a
pas connu une aussi belle image de fraternité depuis les J.O.
On est heureux sur scène et dans la salle. Tel est l’effet
Carsen…

 



Crédit photographique © Charles Duprat / ONP

 

_____________________________________________

CRITIQUE, opéra. PARIS, Opéra Bastille, le 5 novembre 2024.
MOZART  :  La  Flûte  enchantée.  Aleksandra  Olczyk,  Nikola
Hillebrand, Pavel Breslik, Mikhail Timoshenko… Robert Carsen/
Oksana Lyniv. Toutes les photos © Charles Duprat / ONP

 

VIDEO : Trailer de « La Flûte enchantée » de Mozart selon
Robert Carsen à l’Opéra national de Paris

 

https://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2024/11/La-Flute-Enchantee-Mozart-Robert-Carsen-charles_duprat_onp-cbb96.jpg


STREAMING  opéra.  La  Flûte
enchantée  de  Mozart  par
Cédric  Klapisch  au  TCE
(novembre  2023).  Streaming
opéra, Mardi 5 novembre 2024
sur  Culturebox  et  sur
france.tv

La Flûte enchantée est l’offrande de
Mozart dans le genre populaire. La

partition d’inspiration maçonnique (car
Mozart était franc-maçon), s’inscrit dans

la tradition du Singspiel, version
allemande de l’opéra comique français :

l’ouvrage comme son équivalent français,
associe dialogues parlés et chant.

 

Composée dans une urgence créative, quelques semaines avant la
mort du musicien, La Flûte enchantée s’appuie sur le livret de
Schikaneder  (frère  en  maçonnerie  de  Mozart).  Sa  richesse
poétique permet plusieurs lectures : récit symbolique, conte
allégorique, fable populaire, comédie féerique, nouveau modèle
théâtral et musical pour les planches lyriques…Confronté à la
légèreté  virevoltante  d’un  Mozart  qui  rit,  s’émeut  avec
tendresse,  exprime  aussi  une  bouleversante  gravité,  le
cinéaste et scénariste Cédric Klapisch réalise en nov 2023, sa

https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/
https://www.classiquenews.com/streaming-opera-la-flute-enchantee-de-mozart-par-cedric-klapisch-au-tce-novembre-2023-streaming-opera-mardi-5-novembre-a-2h-sur-culturebox-et-sur-france-tv/


première mise en scène ; il réalise une lecture claire et
accessible axée sur le rapport de l’Homme à la Nature, qui
fait glisser l’ouvrage, de la chronique familiale à la fable
initiatique : la Reine de la Nuit symbolise la Nature sauvage,
en opposition à Sarastro, qui représente la civilisation et le
savoir…

 

Musicalement Les Siècles, en résidence au TCE depuis la saison
2022-2023  réalise  une  interprétation  détaillée,  articulée,
mordante où les timbres scintillent comme le permettent les
instruments dits historiques (cordes en boyau). Le plateau
vocal réunit plusieurs chanteurs de premier plans : fidèle
artiste du TCE, le ténor Cyrille Dubois (Tamino), la soprano
colorature suisse Regula Mühlemann, le baryton Florent Karrer
(Papageno), Anne-Sophie Petit (la Reine de la Nuit), mais
aussi Jean Teitgen (Sarastro), Catherine Trottmann (Papagena)
et Marc Mauillon (Monostatos) qui font tous les trois des
prises de rôle.

 

________________________________________________

VOIR sur CULTUREBOX, La Flûte Enchantée de Mozart par Cédric
Klapisch et l’orchestre sur
instruments d’époque, Les

Siècles, mardi 5 nov 2024, 20h :
https://www.france.tv/spectacles

-et-
culture/?gad_source=1&gclid=Cj0K
CQjwsoe5BhDiARIsAOXVoUtFz6lrA040

RBZ-
l5kBhV0rYMVaTKD7M3cViiZfCz_KZrFZGCVN1rYaAk99EALw_wcB#at_medium
=1&at_platform=2&at_offre=1&at_campaign=Campagne_Programme&at_
adgroup=dsa&at_adgroupid=167224280158&at_adid=710491006294&at_

term=
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VIDÉO TEASER La Flûte enchantée de Mozart par Cédric Klapisch
(nov 2023)

Réalisation : Cédric Klapisch, en collaboration avec Miguel
Octave   / Scénographie : Clémence Bezat /  Création d’images
digitales : Niccolo Casas /  Illustrations animaux et monstres
: Stéphane Blanquet  / Costumes : Stéphane Rolland et Pierre

Martinez  / Lumières : Alexis Kavyrchine

Crédit photographique Théâtre des Champs-Élysées – Vincent
Pontet
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CRITIQUE,  opéra.  PARIS,
Théâtre  des  Champs-Élysées,
le 14 novembre 2023. MOZART :
La  Flûte  enchantée.  Cédric
Klapisch  /  François-Xavier
Roth.

Parmi les curiosités très attendues de la saison au Théâtre
des Champs-Élysées, la nouvelle production de La Flûte

enchantée (1791) permet de découvrir les débuts du cinéaste
Cédric Klapisch (né en 1961) dans le domaine lyrique. L’auteur
d’Un air de famille (1996) et surtout de la trilogie initiée
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avec L’Auberge espagnole (2002) suit là le chemin de nombreux
autres cinéastes avant lui, tels Luchino Visconti et William
Friedkin, ou plus près de nous les Français Coline Serreau

(notamment Manon), Benoît Jacquot (notamment La Traviata) ou
encore Christophe Honoré (notamment Don Carlos).

 

 

Si Cédric Klapisch a déjà flirté avec l’univers de la danse,
en filmant un documentaire sur Aurélie Dupont en 2009, il ne
s’est encore jamais confronté au spectacle vivant en tant que
metteur en scène. Eloigné de tout artifice cinématographique,
son travail se montre très fidèle à une lecture premier degré
du livret, à même de ravir les spectateurs qui découvrent La
Flûte enchantée. Les tenants d’une lecture plus fouillée en
seront pour leur frais, notamment au niveau des allusions
initiatiques  à  la  franc-maçonnerie,  largement  absentes  de
cette proposition. Klapisch s’appuie sur les quelques vidéos,
souvent projetées en arrière-scène pour opposer deux visions
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du monde, entre préservation de l’état originel de la nature
(sans  intervention  humaine)  et  culte  des  bienfaits  de  la
civilisation  :  c’est  là  une  mise  en  miroir  du  récit
initiatique qui conduit Papageno et Tamino de l’innocence à la
conscience (évoquant l’allégorie de la caverne de Platon),
tout  en  s’élevant  par  l’émulation,  la  fraternité  et  la
connaissance.

Sa  réflexion  se  nourrit  d’une  modernisation  des  dialogues
(proposés en français) qui tente par l’humour de se mettre à
distance des stéréotypes du livret, notamment son apologie du
patriarcat. Pour autant, cette actualisation reste toujours
bon enfant, sans jamais prendre le dessus sur la continuité de
l’action  théâtrale.  Klapisch  se  concentre  surtout  sur  la
direction  d’acteur,  en  donnant  à  chaque  personnage  des
mimiques bien particulières pour accentuer son caractère –
notamment  le  ballet  fantomatique  des  trois  suivantes  qui
insiste  sur  leur  jalousie  maladive.  La  scénographie
minimaliste  offre  un  spectacle  très  dépouillé,  parfois  un
peu cheap, sans doute pour s’adapter aux moyens techniques
plus réduits des autres scènes où se joue le spectacle (le
Théâtre  Impérial  de  Compiègne  et  l’Atelier  Lyrique  de
Tourcoing). Dès lors, autant le recours à la vidéo qu’à la
variété des éclairages, permet de limiter ces contraintes,
toujours en lien avec l’objectif de vitalité dramatique. Au
final,  ce  spectacle  remporte  un  succès  particulièrement
enthousiaste dans les hauteurs du Théâtre des Champs-Elysées,
où l’assistance est manifestement plus jeune, là où le public
plus « établi », en contrebas, montre davantage de réserve.

Le plateau vocal réuni se montre globalement satisfaisant, à
l’exception notable de la Reine de la nuit d’Aleksandra Olczyk
:  la  soprano  polonaise  peine  à  maîtriser  son  instrument
opulent  dans  les  vocalises,  tout  en  étant  gênée  par  une
tessiture  limite  dans  le  suraigu,  occasionnant  quelques
détimbrages. On lui préfère grandement Regula Mühlemann, qui
donne à sa Pamina des délices de raffinement dans l’émission



souple  et  naturelle,  toujours  au  service  du  texte.
L’intelligence  du  chant  se  retrouve  également  dans  les
dialogues,  où  sa  diction  dans  la  langue  de  Molière  est
impressionnante de précision et de justesse. Que dire, aussi,
des étourdissantes suivantes menées (quel luxe !) par Judith
van Wanroij, qui offrent beaucoup de piquant à chacune de
leurs interventions, à l’instar d’un Cyrille Dubois (Tamino)
idéal dans ce répertoire à force de brio ductile, même si le
timbre fatigue à quelques endroits, au cours de la soirée.
Plus monolithique, Florent Karrer campe un solide Papageno au
niveau technique, mais peine à animer la fantaisie populaire
de son personnage. A ses côtés, Jean Teitgen et ses phrasés
emprunts  de  noblesse  apporte  beaucoup  de  hauteur  à  son
Sarastro,  tandis  que  Marc  Mauillon  compose  un  roboratif
Monostatos,  à  la  limite  du  cabotinage,  en  lien  avec  les
intentions de la mise en scène.

Si le chœur assure bien sa partie à force de cohésion, parfois
un rien trop sonore, la direction de François-Xavier Roth se
montre quant à elle plus convaincante dans l’accompagnement,
avec un subtil étagement des plans sonores, par rapport à
l’Ouverture martelée sans respiration et sans vibrato, aux
cuivres grasseyants. On regrette toutefois l’ajout de bruits
d’oiseaux  pendant  certains  passages,  venant  inutilement
souligner le propos narratif de la mise en scène.

 

________________________________________________

CRITIQUE,  opéra.  PARIS,  Théâtre  des  Champs-Élysées,  le  14
novembre 2023. MOZART : La Flûte enchantée. Cyrille Dubois
(Tamino),  Regula  Mühlemann  (Pamina),  Aleksandra  Olczyk  (La
Reine de la nuit), Florent Karrer (Papageno), Jean Teitgen
(Sarastro),  Catherine  Trottmann  (Papagena),  Marc  Mauillon
(Monostatos),  Judith  van  Wanroij  (Première  Dame),  Isabelle
Druet (Deuxième Dame), Marion Lebègue (Troisième Dame), Chœur
Unikanti-Maîtrise des Hauts-de-Seine, Gaël Darchen (chef de



chœur), Les Siècles, François-Xavier Roth (direction musicale)
/ Cédric Klapisch (mise en scène). Photos : Vincent Pontet.

A l’affiche du Théâtre des Champs-Élysées jusqu’au 24 novembre
2023, puis au Théâtre Impérial de Compiègne, le 3 décembre
2023.

 

VIDEO  :  Trailer  de  «  La  Flûte  enchantée  »  selon  Cédric
Klapisch au TCE

 


